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Carvin – Chemin des Écussons
Opération préventive de diagnostic (2015)
Jennifer Lantoine
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Un projet de lotissement est à l’origine du diagnostic réalisé sur la commune de Carvin
en janvier-février 2015 sur un terrain d’une surface de 48 022 m2 situé « Chemin des
Écussons », au nord-est de l’agglomération de Carvin. L’opération a une nouvelle fois
permis de mettre au jour une occupation anthropique sur cette commune déjà riche en
découvertes archéologiques ; elle est constituée d’un ensemble de vestiges attribuables
à l’Antiquité, plus précisément au Haut-Empire. L’opération, réalisée fin janvier, s’est
trouvée confrontée à un souci majeur : l’omniprésence de l’eau sur le terrain. Les sols
de surface sont aquifères dans leur ensemble et certaines zones saturées en eau. Dans
ces circonstances, la réalisation du diagnostic n’a pas été simple et n’a pu être menée de
manière tout à fait satisfaisante.
2 L’emprise  est  située  sur  un  versant  sablo-argileux.  En  partie  ouest,  une  légère
dépression naturelle semble se manifester par un changement de nature des sédiments
rencontrés (présence d’un Bt jusque-là absent ou érodé) ; cela coïncide avec l’apparition
de  vestiges  et,  progressivement,  on  assiste  à  l’augmentation  de  leur  profondeur
d’enfouissement (entre 0,7 et 1 m). Un niveau de sédiment plastique, stérile, est alors
observé au-dessus des structures, l’origine de ce niveau n’est pas déterminée mais il a
pour effet de masquer les vestiges et en grande partie l’existence de la dépression.
3 109 structures ont été enregistrées au cours de l’opération, réparties sur un tiers ouest
de l’emprise. Bien que rare, le mobilier récolté permet de distinguer au moins deux
phases d’occupation : une première, la plus visible, vers le milieu du Ier s. avant notre
ère  et  une  seconde,  beaucoup plus  discrète,  (3  fossés  datés)  attribuée  à  la  seconde
moitié du Ier ou au début du IIe s. de notre ère. Peu de vestiges (une vingtaine) sont datés
et  le  mobilier  récolté,  peu abondant,  incite à  la  prudence cependant,  les  structures
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attribuées au milieu du Ier s. avant notre ère sont détectées sur toute l’emprise du site
archéologique. La seconde phase (seconde moitié du Ier ou début du IIe s. de notre ère)
est peu exploitable à ce jour.
4 Avec plus de 80 segments identifiés, les fossés constituent le type principal de vestiges ;
aucun angle n’ayant été aperçu dans les tranchées, il est malheureusement impossible
de savoir si des enclos existent. Une douzaine de fosses, quelques trous de poteau et
une structure de combustion complètent l’inventaire des vestiges malheureusement,
les problèmes techniques liés à la présence de l’eau n’ont pas permis d’explorer les
zones où apparaissaient ces vestiges. La question de la fonction du ou des sites reste à
ce jour en suspens ; aucune organisation précise ne se dégage du plan général. Si la
grande  quantité  de  fossés  découverts  permet  d’envisager  la  présence  d’enclos,  elle
laisse aussi supposer l’existence d’un système de parcellaire et/ou de drainage tout en
gardant à l’esprit qu’un nombre très important de vestiges n’est pas daté et pourrait se
rattacher à des réseaux plus récents.
5 Probablement érodé vers l’est, le site s’étend visiblement au sud et à l’ouest au-delà des
limites de l’emprise, sous une zone déjà lotie. Il est donc probable que le site ne soit que
partiellement conservé (les sondages réalisés dans les fossés montrent une profondeur
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